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Temps (le).

L'ENFANTET SA MÈRE.

Oùvalevolumed'eau

Querouleainsice ruisseau?
Ditun enfantà sa mère.
Surcelte rive si chère
D'oùnousla voyonspartir
La verrons-nousrevenir?
—Non, monfils,loin de sa source
Ceruisseaufuitpourtoujours:
Etcetteondedanssa course
Est l'imagedenos jours.

Temps (emploi du)>

L'HOMMEET LA MARMOTTE.

Lamarmottevenaitde finirsonlongsomme
(Sommeilde sixmoisseulement).
N'as-tupas honte, lui dit l'homme,
Dedormirsi profondément?
—Tune parlesquepar envie,

Réponditlamarmotte, et tumefaispitié.
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J'aimeencormieuxdormirlamoitiédema vie
Qued'enperdre enplaisir, commetoi, lamoitié.

'l'i'aiB<{tiillité.

LE RAT DE VILLEET LERATDES CHAMPS.

Autrefoisle rat deville
Invitale rat deschamps,
D'unefaçonfortcivile,
A desreliefsd'ortolans.
Surun tapisde Turquie
Le couvertse trouvamis.
Je laisseà penserla vie(1)
Quefirentnosdeuxamis.
Le régalfut forthonnête;
Riennemanquaitau festin,
Maisquelqu'untroublala fête
Pendant qu'ilsétaienten train.
A laporte de lasalle
Usentendirentdubruit:
Le rat de villedétale(2);
Soncamaradele suit.
Le bruit cesse,onserelire,
Ratsen campagneaussitôt;

0) I.achère.
O) PrendInfuite.




